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Marc 6 :30-44 (Segond 21) 

La multiplication des pains 

30 Les apôtres se rassemblèrent autour de Jésus et lui racontèrent tout ce qu'ils avaient fait et tout ce 
qu'ils avaient enseigné. 31 Jésus leur dit : « Venez à l'écart dans un endroit désert et reposez-vous un 
peu. » En effet, il y avait beaucoup de monde qui allait et venait, et ils n'avaient même pas le temps de 
manger. 

32 Ils partirent donc dans une barque pour aller à l'écart dans un endroit désert. 33 Beaucoup de gens 
les virent s'en aller et le reconnurent, et de toutes les villes on accourut à pied et on les devança à 
l'endroit où ils se rendaient. 34 Quand il sortit de la barque, Jésus vit une grande foule et fut rempli de 
compassion pour eux, parce qu'ils étaient comme des brebis qui n'ont pas de berger, et il se mit à leur 
enseigner beaucoup de choses. 

35 Comme l'heure était déjà bien tardive, ses disciples s'approchèrent de lui et dirent : « Cet endroit 
est désert, et il est déjà tard. 36 Renvoie-les afin qu'ils aillent dans les campagnes et dans les villages 
des environs pour s'acheter du pain, car ils n'ont rien à manger. » 37 Jésus leur répondit : « Donnez-
leur vous-mêmes à manger !» Mais ils lui dirent : « Faut-il aller acheter des pains pour 200 pièces 
d'argent et leur donner à manger ?» 38 Il leur dit : « Combien de pains avez-vous ? Allez voir. » Ils s'en 
assurèrent et répondirent : « Cinq, et deux poissons. » 39 Alors il leur ordonna de les faire tous asseoir 
par groupes sur l'herbe verte ; 40 ils s'assirent par rangées de 100 et de 50. 41 Il prit les cinq pains et 
les deux poissons, leva les yeux vers le ciel et prononça la prière de bénédiction. Puis il rompit les pains 
et les donna aux disciples afin qu'ils les distribuent à la foule. Il partagea aussi les deux poissons entre 
tous. 42 Tous mangèrent et furent rassasiés, 43 et l'on emporta douze paniers pleins de morceaux de 
pain et de ce qui restait des poissons. 44 Ceux qui avaient mangé les pains étaient au nombre de 5000 
hommes. 

Introduction 

Notre système d’apprentissage suisse est réputé dans le monde entier. Il s’agit 

d’apprendre un métier par un enseignement théorique mais aussi pratique. 

Jésus utilise un peu la même méthode. Il a utilisé le miracle de la multiplication des 

pains et des poissons pour enseigner quelque chose à ses disciples, quelque chose 

d’important. 

Jésus n’a pas réalisé un seul miracle de la multiplication des pains mais deux, 

d’après les évangiles de Matthieu et de Marc. 

De plus, c’est le seul miracle (mise à part la résurrection de Jésus) qui est raconté 

dans les quatre Evangiles.  

Jésus désire en effet faire comprendre aux disciples une réalité spirituelle 

importante : il veut leur enseigner à lui faire confiance. 

 

1. Un endroit désert 

Au début de notre récit, les disciples viennent de rentrer de voyage. Jésus désire les 

préparer à la mission qu’ils auront après son départ.  

Il les a donc envoyés deux à deux et leur a donné l’autorité sur les esprits impurs. 

Les disciples sont partis, ils ont prêché en appelant chacun à changer d’attitude. Ils 

ont chassé beaucoup de démons et guéri des malades.  



2 
 

Le texte de ce matin commence par décrire le retour des disciples auprès de Jésus. 

Ils racontent tout ce qu’ils ont fait et enseigné. Ils sont fatigués mais certainement 

aussi très excités par les choses extraordinaires qui se sont produites. 

Jésus les conduit alors dans un lieu isolé, un lieu à l’écart pour que ses disciples 

puissent passer un moment avec lui, car il y avait là, tellement de monde qu’ils 

n’avaient même pas le temps de manger.  

Le désir de Jésus est que ses disciples puissent se reposer physiquement mais 

aussi émotionnellement car il connaît leur fragilité et leur humanité. 

Peut-être vous reconnaissez-vous dans la situation que vivent les disciples ? Que ce 

soit par un travail très prenant ou très fatigant ? Ou par le fait que vous avez 

tellement de travail que vous n’avez pas le temps de manger ? Ou parce que vous 

mangez tellement vite que vous en avez mal au ventre ?  

C’est en tout cas ce qui arrive souvent aux mamans qui ont de jeunes enfants par 

exemple ! Ou aux étudiants qui passent des examens.  

Ou tout simplement n’importe qui d’entre nous qui nous sentons émotionnellement 

fatigués à cause de circonstances éprouvantes. 

Est-ce que nous savons alors écouter cette parole de Jésus qui nous dit : « Venez à 

l’écart dans un endroit désert, et reposez-vous un peu » Trouver le temps pour se 

reposer avec Jésus peut parfois constituer un défi. Mais il est pourtant essentiel pour 

nous de savoir trouver un bon équilibre dans nos différentes activités. 

Tom nous a parlé dimanche passé de l’importance de revisiter nos priorités. Il est 

important de mettre les bonnes priorités entre le temps consacré au travail, à notre 

famille ou même à nos loisirs, et le temps passé avec Jésus.  

Pour nous ressourcer, nous avons besoin de pouvoir simplement raconter à Jésus ce 

qui nous arrive, lui parler et l’écouter. 

 

2. Le berger d’Israël 

Jésus emmène donc ses disciples dans une barque sur la mer de Galilée jusqu’à un 

endroit isolé.  

Mais le temps de repos va être très bref puisqu’ils sont accueillis par une foule qui les 

avait devancés à cet endroit en passant par le bord de la mer. 

Ces gens n’avaient ni Facebook, ni Instagram et pourtant ils se sont donné le mot. Ils 

ont deviné où Jésus se rendait et ils l’attendent sur la rive. Jésus est très connu et 

attire les foules. Aujourd’hui, on dirait qu’il fait le buzz.  
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Ces gens qui se déplacent pour le voir sont des insatisfaits, ils sont en quête de 

quelque chose de neuf. De plus, ils vivent dans une situation tellement difficile car les 

soldats romains occupent leur pays. 

Jésus est profondément bouleversé par cette foule. Littéralement, il est pris aux 

entrailles. Il voit les besoins de ces gens. Leurs besoins profonds.  

Jésus passe tout d’abord beaucoup de temps à enseigner la foule. Marc insiste 

beaucoup sur le fait que Jésus enseigne. Jésus est présenté 39 fois comme 

enseignant dans son Evangile.  

Jésus rassasie avec sa Parole puis avec de la nourriture. Cela nous rappelle un 

évènement similaire. Cette foule rassemblée dans un endroit désert et rassasiée de 

manière miraculeuse nous rappelle évidemment l’histoire de Moïse. Moïse qui a 

conduit le Peuple d’Israël dans le pays promis en passant par le désert.  

En chemin, Dieu est intervenu de manière miraculeuse. Il a pourvu aux besoins de 

son peuple avec la manne. 

Dans Deutéronome 18 :18, Dieu dit à Moïse : 

« Je ferai surgir pour eux, du milieu de leurs frères, un prophète comme toi. Je 

mettrai mes paroles dans sa bouche et il leur dira tout ce que je lui 

ordonnerai. » 

Jésus se révèle donc devant le peuple comme le nouveau Moïse mais bien plus 

grand que lui puisqu’il a le pouvoir de pourvoir lui-même à la nourriture. 

A la fin de sa vie, Moïse prie pour que Dieu donne un conducteur à son peuple pour 

le remplacer « afin dit-il, que l’assemblée de l’Eternel ne ressemble pas à des 

brebis qui n’ont pas de berger ». 

Lorsque Jésus voit les foules de son temps, il les trouve comme des brebis sans 

berger. Et tout dans notre texte d’aujourd’hui montre que c’est lui qui est le seul vrai 

berger, le bon berger. Nous trouvons en effet plusieurs indices.   

1er indice : l’herbe verte. Pourquoi Marc tient-il à préciser que l’herbe est verte ? 

Premièrement cela nous donne une idée de quand se passe cette histoire. Dans les 

pays Méditerranéens, il n’y a qu’au printemps que l’herbe est verte. Mais il y a une 

deuxième raison et on la comprend en regardant le 2e indice : 

2ème indice : Jésus fait asseoir la foule. Autrement dit, il les fait reposer.  

Ce berger qui conduit la foule à un endroit de repos et les fait reposer nous fait bien 

sûr penser au Psaume 23 : 

1 L'Eternel est mon berger : je ne manquerai de rien. 

2 Il me fait prendre du repos dans des pâturages bien verts, il me dirige près d'une 
eau paisible.  
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Au mois de janvier, j’ai regardé plusieurs émissions sur le rallye Dakar qui se passait 
cette année en Arabie Saoudite. J’étais fascinée par les images des motos, des 
voitures et des camions qui traversaient des dunes de sables à perte de vue.  

Mais tout à coup, aussi incroyable que ça puisse paraître, au milieu de ce désert, il y 
avait çà et là quelques tâches d’herbe verte. Et sur cette herbe, il y avait des troupeaux 
de moutons ! 

Je crois qu’on ne réalise pas très bien en Suisse l’importance du berger pour les 
moutons, car l’herbe verte, elle nous entoure de tous côtés. Mais dans les lieux arides, 
l’herbe est rare.  

Alors, on comprend mieux le danger qui guette des moutons qui n’ont pas de berger. 
Les moutons ont besoin d’être conduits de pâturage en pâturage ainsi que de pouvoir 
trouver de l’eau. Pour eux, un berger est synonyme de vie et de nourriture abondante. 

Jésus se révèle donc clairement dans ce passage comme le berger d’Israël annoncé 
par les prophètes et par là même accomplit la prophétie d’Ezéchiel 34 :  

« (Mes brebis) Je les conduirai dans un bon pâturage et leur domaine se trouvera 
sur les hautes montagnes d'Israël. Là elles se reposeront dans un domaine 
agréable, et elles brouteront dans de riches pâturages sur les montagnes 
d'Israël. 15 C'est moi qui prendrai soin de mes brebis, c'est moi qui les ferai se 
reposer, déclare le Seigneur, l'Eternel. » 

Sans Jésus, nous aussi nous serions perdus, sans savoir où aller. Par contre, lorsque 
nous lui confions nos vies, il nous conduit dans un endroit de repos. 

 

3. Jésus enseigne ses disciples à compter sur ses ressources illimitées. 

Mais Jésus n’a pas oublié son projet de formation de ses disciples. L’heure est déjà 

avancée. Les disciples commencent à avoir faim et désirent peut-être aussi se 

retrouver enfin un peu au calme. Ils demandent à Jésus de renvoyer la foule pour 

qu’elle puisse aller s’acheter à manger. Mais Jésus a un autre plan « Donnez-leur 

vous-mêmes à manger ».  

Or ils n’ont que cinq pains et deux poissons à disposition et il y a là 5000 hommes 

sans compter les femmes et les enfants. On estime le total de cette foule entre 

10'000 à 20'000 personnes en tout.  

Cinq pains et deux poissons, c’est sûr, c’est nettement insuffisant pour nourrir cette 

immense foule. Pourtant Jésus demande aux disciples de donner eux-mêmes à 

manger à ces gens.  

Tout d’abord, il leur ordonne de faire asseoir la foule par groupe de 100 et de 50. Il 

prend les cinq pains lève les yeux et prononce la prière de bénédiction. Il rompt les 

pains et les donne aux disciples afin qu’ils les distribuent à la foule.  

Ces verbes : « prit du pain, prononça la prière de bénédiction, rompit et donna » sont 

les mêmes que Marc utilise pour décrire l’institution de la Sainte-Cène. 
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A la fin du repas, non seulement toute la foule a mangé mais il reste un surplus de 12 
paniers. 

Jésus est sensible aux besoins des gens, non seulement il les a enseignés mais il a 
aussi pourvu à leurs besoins physiques.  

Cet appel à nourrir la foule reste valable pour nous aujourd’hui. A la suite des 

disciples, Jésus nous invite à nous tourner vers les autres et à être attentifs à leurs 

besoins.  

De tout temps, l’église a cherché à pourvoir aux besoins des gens non seulement par 

des enseignements, mais aussi en subvenant aux besoins des veuves, des orphelins 

et des malades.  

A notre époque, ces besoins sont souvent couverts par les assurances sociales. 

Mais d’autres manques sont apparus dans la population comme les problèmes de 

solitude ou de dépendance par exemple. 

Nous avons un rôle essentiel à jouer en tant qu’église pour apporter l’amour de 

Jésus autour de nous. 

Les disciples doivent apprendre que même avec le peu qu’ils ont, Jésus peut 

combler les besoins des gens. Dieu ne néglige pas le peu que nous pouvons lui 

apporter, il nous encourage à le mettre à sa disposition pour le faire fructifier.  

Jésus désire montrer à ses disciples qu’ils peuvent venir vers lui pour leurs 

besoins et qu’ils doivent apprendre à se confier en ses ressources infinies.  

Cela nous pousse à persévérer dans la prière.  

Lorsque j’étais jeune, j’ai été très impressionnée par l’histoire de David Wilkerson.  

Cette histoire se passe dans les années 1960s. C’est un pasteur qui a reçu un appel 

pour quitter sa petite église de Pennsylvanie et aller à New York pour venir en aide à 

des jeunes membres de gang. Mais il n’avait pas un sou. Il a d’abord fait une collecte 

dans son église pour obtenir l’argent pour pouvoir payer l’essence pour faire le 

voyage aller-retour jusqu’à New York. Et il a reçu juste l’argent nécessaire au 

voyage.  

C’est grâce à ce voyage et d’autres encore que le célèbre Nicky Cruz, membre d’un 

gang, s’est converti. David Wilkerson était bouleversé de compassion pour les jeunes 

toxicomanes et il a décidé de fonder un centre pour leur venir en aide. Mais il n’avait 

pas d’argent.  

Au lieu de d’abord chercher de l’argent et d’ensuite trouver un lieu pour le centre, il 

décide avec une petite équipe d’acheter le centre et ensuite de se confier en Dieu 

pour trouver l’argent. Bien souvent, l’argent pour payer les traites de la maison est 

arrivé pile le dernier jour, alors que tous les participants au projet étaient en train de 

prier de tout leur cœur et de toute leur force. Mais ils ont toujours eu de quoi payer la 

maison.  
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Ce ministère appelé Global Teen Challenge ou Défi Jeunesse disposait en 2020 de 

plus de 1,400 centres d'hébergement dans 125 pays du monde4. L’organisation offre 

des programmes de réhabilitation pour aider les jeunes à sortir de dépendances de 

toutes sortes. Tout cela parce qu’un homme a écouté le Saint-Esprit et a fait 

confiance à Dieu pour trouver l’argent pour ce ministère.  

Je trouve que c’est un merveilleux exemple que Dieu continue aujourd’hui encore de 

multiplier.  

J’aimerais vous encourager à faire confiance à Dieu et à prier pour qu’il pourvoie à 

vos besoins. Comme le dit Philippiens 4 :19 « Et mon Dieu pourvoira à tous vos 

besoins conformément à sa richesse avec gloire, en Jésus-Christ ». 

 

4. L’apathie des disciples 

Quelle est la réaction des disciples après ce miracle ?  

Curieusement, ils n’expriment aucune réaction. Jésus les renvoie dans une barque 

afin qu’il puisse passer un peu de temps dans la prière auprès de son Père. Ensuite, 

Jésus rejoint ses disciples en marchant sur l’eau.  

Là, il est écrit qu’ils étaient extrêmement stupéfaits. Cependant, Marc écrit qu’ils sont 

étonnés, non parce que Jésus a marché sur l’eau, mais « car ils n’avaient pas 

compris le miracle des pains parce que leur cœur était endurci ».  

Les disciples vivent avec Jésus et pourtant ils ont tellement de peine à comprendre 

qui il est réellement ! 

Plus loin au chapitre 8, on retrouve Jésus avec une grande foule de 4000 hommes. 

Jésus dit à ses disciples qu’il est rempli de compassion pour cette foule qui avait 

passé trois jours avec lui et qui n’avait plus rien à manger.  

On s’attend presque à voir les disciples lui dire : « Eh bien, tu pourrais de nouveau 

multiplier du pain ». Non ils lui répondent de nouveau « comment pourrait-on leur 

donner assez de pains à manger ?».   

Peu après le deuxième miracle de la multiplication des pains, ils montent tous dans 

une barque et croient que Jésus leur reproche d’avoir oublié de prendre du pain. 

Jésus leur dit :  

« Pourquoi raisonnez-vous sur le fait que vous n’avez pas de pains ? Ne comprenez-

vous pas et ne saisissez-vous pas encore ? Avez-vous encore le cœur endurci ? 

Vous avez des yeux et vous ne voyez pas ? Vous avez des oreilles et vous 

n'entendez pas ? Ne vous rappelez-vous pas ? » Il leur rappelle les pains qu’il a 

multiplié et leur dit « comment se fait-il que vous ne compreniez pas encore ? 

 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Global_Teen_Challenge#cite_note-glo-4
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En fait dans Marc 8 :17-21, Jésus va poser dix questions à ses disciples. Dix 

questions sans réponse. Jésus veut les faire réagir. Il veut les stimuler à avoir 

la foi, à avoir confiance et à chercher au-delà du visible. 

Et nous ?  Comment est notre cœur ? Est-ce que nous faisons confiance à Dieu 

pour nos besoins ? Ou est-ce que notre cœur est endurci et que nous mettons plutôt 

notre confiance dans nos propres ressources ?   

Apprendre à dépendre de Dieu est un long chemin mais nous pouvons lui faire 

confiance parce qu’il est un bon enseignant qui n’hésite pas à répéter ses 

enseignements jusqu’à ce que nous puissions les assimiler. 

Ne trouvez-vous pas que c’est rassurant de voir les disciples si lents à 

comprendre pour nous qui avons souvent tant de questions et tellement de doutes ? 

En effet, ce n’est qu’au chapitre 8 de Marc, peu après cet incident, que Pierre va 

pouvoir enfin confesser que Jésus est le Messie. 

Marc nous laisse dix questions qui soulignent la difficulté qu’ont eu les disciples à 

saisir qui était Jésus et quel était le sens de la multiplication des pains. Mais Jean, 

lui, est plus direct dans ses explications.  

Dans Jean 6 :51, Jésus explique : « Je suis le pain vivant descendu du ciel. Si 

quelqu'un mange de ce pain, il vivra éternellement, et le pain que je donnerai, c'est 

mon corps, [que je donnerai] pour la vie du monde. »   

Autrement dit, la vraie nourriture que Jésus donne n’est pas une nourriture 

temporaire. Il donne son propre corps pour la vie éternelle du monde. 

 

Quels enseignements tirer de la multiplication des pains ? 

Les leçons à tirer de ce récit sont nombreuses mais j’en ai retenu trois importantes : 

1. Jésus est un enseignant 

Jésus n’est pas seulement venu sur la terre pour nous sauver. Il a passé tout son 

ministère à guérir les gens mais aussi à enseigner, à annoncer le royaume de Dieu. 

Selon Claude Baecher « Jésus est venu révéler la vraie portée des Ecritures par son 

enseignement et par sa vie car il veut nous rejoindre ». 

Cela nous motive à nous plonger dans la Parole de Dieu pour écouter ses 

enseignements et mieux le connaître.  

Peut-être avez-vous de la peine à lire la Bible tout seul ? Pourquoi ne pas essayer de 

la lire avec une autre personne ? C’est une expérience que font les jeunes des 

groupes bibliques de Neuchâtel et qui est très motivante. 
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2. Des disciples qui font des disciples.  

En multipliant les pains, Jésus dévoile à ses disciples l’orientation de leur mission. 

Jésus met ses disciples au travail. Il compte sur eux pour distribuer le pain. Ce 

miracle annonce leur implication dans la transmission et le partage de la parole 

de Dieu.  

De même, Jésus compte sur nous pour partager sa Parole autour de nous et 

pour manifester de la compassion à ceux qui nous entourent.  

Comme les disciples qui ont nourri toute la foule, nous n’avons pas besoin d’attendre 

d’avoir tout compris pour partager ce que Jésus nous a transmis. Nous n’avons pas 

besoin de connaître la Bible par cœur. Nous pouvons juste partager ce que Dieu fait 

dans nos vies. 

 

3. Jésus est le berger qui pourvoit aux besoins de ses brebis. 

La multiplication des pains est un signe de Jésus qui exprime l’abondance qu’il a en 

réserve pour nous. Jésus est plein de compassion. Il sait quels sont nos vrais 

besoins. 

Les disciples pensaient qu’ils avaient besoin de repos. Ils avaient envie de pouvoir 

manger tranquillement. Pourtant, Jésus savait que leur vrai besoin était d’abord 

d’apprendre à lui faire confiance.  

Alors faisons confiance à Dieu pour répondre à nos vrais besoins.  

Jésus, le pain de vie, est le seul qui puisse réellement combler notre besoin 

d’être guéris, restaurés, sauvés et de pouvoir être pleinement rassasiés avec la 

vie éternelle. 

Et je conclus avec ce verset d’Esaïe 55 :2 : 

Pourquoi pesez-vous de l'argent pour ce qui ne nourrit pas ? Pourquoi travaillez-vous 

pour ce qui ne rassasie pas ? Ecoutez-moi donc, et vous mangerez ce qui est bon, 

Et votre âme se délectera de mets succulents. 

 

Amen 


